
Caméléon, Singe et Scorpion 

 

C’est moi Modjo yaa mozu qui revient vous raconter une petite histoire 

du temps passé. Il était une fois Caméléon. Il est un bon paysan et il cultive 

beaucoup du maïs.  

Cette année là encore, il a labouré un grand champ et il semé du maïs. 

Le maïs à bien poussé et quand le moment du sarclage est arrivé, il a bien 

sarclé le champ et lorsque le temps du binage est venu, il a bien biné à temps 

sans retard. Le maïs s’est développé et a bien produit comme il le faut.  

Un jour, Caméléon vient voir l’état de son champ. Il remarque qu’une 

partie de son champ a été pillée. Oh ! Qui est venu manger mon maïs ? 

Chaque jour, quand il arrive dans son champ, il remarque quelques épis 

pillés. Caméléon ne comprenait rien. Que puis-je faire pour arrêter le 

coupable ? Se pose la question.  

Après avoir pensé, il est allé expliquer le problème à Scorpion. Il lui dit : 

Scorpion, J’ai labouré un grand champ de maïs, mais quelqu’un me vole ce 

maïs chaque jour. Donc je te confier mon champ pour le surveiller et aussi 

arrêter le coupable. Si tu auras réussi, je vais te rembourser ce qui est de ton 

droit.  

Scorpion dit : Il n y a pas de problème je vais m’en occuper, j’ai bien 

compris, je vais me préparer pour la circonstance.  

Le soir, Scorpion a vite préparé son repas du soir. Il en a mangé une 

partie et le reste il l’a mis dans son sac, puis il est allé se cacher 

silencieusement dans le champ de maïs de Caméléon.  

Très tôt le matin, Singe arrive dans le champ et commence à manger 

les épis de maïs. Il mange l’un après l’autre, puis il a entend brusquement: 

Qui est là ? Etonné, Singe regarde de gauche à droite puis devant lui voit 

Scorpion.  

Scorpion, à voix basse, l’invite à s’approcher, à venir devant lui: Viens, 

viens. Quand Singe s’est approché devant lui, il a baissé sa voix. Il parle 

doucement et  Singe dit qu’il n’entend rien. Comme tu n’entends rien, mets-

moi dans ton oreille afin que tu puisses entendre ce que je dis.  

Singe le prend et le pose dans son oreille. Pousse moi encore plus loin 

lui ordonne Scorpion. Singe enfonce un peu plus loin Scorpion dans son 

oreille.  

Quand est bien rentré, et bien assis dans l’oreille, il demande à Singe : 

Tu viens manger le maïs, c’est toi qui a cultivé ?  Singe dit : Non, non!  

Pourquoi  alors viens-tu cueillir les épis ? Il pique l’oreille de Singe. Suite à la 



douleur, Singe gesticule et met sa main dans son oreille pour enlever 

Scorpion. Celui-ci lui dit : Dégage tes mains si non je vais te piquer une 

seconde fois.  

Peu après Scorpion le pique une seconde fois. Très touché, singe se 

met à courir dans les buissons tandis que Scorpion reste toujours accroché 

dans son oreille.  

Singe court à travers les champs des paysans. Ils arrivent dans un 

champ où les Chiens sont en train de cultiver. Scorpion dit: Arrête toi et salue 

ces cultivateurs. Dis : les cultivateurs aux gueules, bon travail. Singe 

intérieurement se pose la question:  Je ne suis pas bien avec ces gens, et si je 

leur dis ce que me recommande Scorpion quelle sera la suite ? Scorpion le 

pique de nouveau et Singe salue les Chiens en disant : Bon travail ceux qui 

ont les gueules. Fâchés, les Chiens se mettent à poursuive Singe.  

Singe, dans sa fuite, brise tout ce qu’il rencontre dans son passage. 

Quand il s’est arrêté pour se reposer, Scorpion le pique légèrement et sort de 

son oreille. Il gémi et tatouille à plusieurs reprises son oreille. Dans leur 

course, Caméléon qui, autrefois, était aussi rapide, les suivait.  

Scorpion rentre chez lui laissant Singe souffrant dans la brousse. De 

loin, Singe aperçoit Caméléon. Rapidement il s’amène auprès de Caméléon. 

Quand il est arrivé, il lui dit : C’est toi qui as cherché ce qui m’est arrivé. 

Caméléon lui demande : Qu’est ce que j’ai fait? Les deux sont seuls dans la 

brousse. Singe s’est bien vengé de Caméléon en lui infligeant des coups. Très 

affaibli, Caméléon a perdu sa rapidité.  

Si de nos jours Caméléon marche lentement, c’est  à cause de cette 

correction qu’il a reçu de Singe. 

C’est la fin de mon conte. 

 

 

Modjo yaa mozou : signifie:  dois-je parler ou dois-je me taire?.    
 


